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L ’état de santé du roí P ie r re  de Serbie ne lui perm ettant plus d ’assumer les lourdes charges du pouvoir, le prince h eritier
A lexan dre  a pris, on le sait, depuis plusieurs mois, la direction  des affaires. Dés que l’ A iitriche lui eut déclare la guerre. le .teune
prince, dont les brillan tes qualités m ilita ires s’ éta ient révélées au cours de la guerre balkanique, p rit le comm andem ent en cnei

de la va illante arm ée qui v ien t de triom oher des Autrieh iens sur les bords de la Drina.
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  EXCELSIOR - Lundi 24 aoút 1914.

Ne soyons pas
pessimistes

Je vois dans quelques yeux un vague 
 ,1— des A lle-pessimisme depuis Tentroe des A lle- 

< J a  mands á Bruxelles. C’est etre injuste en­
vers le sort. Essayons de vous convaincre o na- 
tures trop impressiounables ! La tacne est

^^Voulez-vous sinccremeiit substituer á votre 
mentalité présenle celle que vous aviez le 
2 aout, jour de la mobilisation generale, et ré- 
poiidez franchement. Si, ce joiir-la , on vous 
avait prédit ceci ;  ̂ dans viugt-deux jours, 
c’esl-á-dire le 23 aoút :

1“ Nous aurons envahi 1’A lsace et conquis
les Vosges ; , . , . ,

2° La Belgique, qui n’aura pas la,isse violer 
sa neutralilé, liendra toujours a L iége et ne 
sera pas encore atlaiiuée a Anvers ;

3“ L ’Angleterre marchera la main dans la 
main avec nous et nous aura deja  envoye
150.000 hommes ;

4° La  Russie aura pénétre en Allem agne 
aprés avoir mis la Pologne dans son jeu ;

5° Les Autrichiens auront subí une terrible 
défaite dans une rencontre contre les oerbes ;

O” L ’ltalie sera prés de se séparer de la T r í­
plice aprés une période de neutralíté bien-

• 81 - - * . . .  rtrvúmo nnft.,. *
sympathie non dissimulées ;

8° Le Portugal fera cause commune avec 
notre alliée l ’Augleterre ;

0° Le Japón aura déclaré la guerre á 1’A lle ­
magne ;

10” Nous n’aurons pas perdu une seule 
grande bataille ;

11” La mobilisation se sera accomplie dans 
radm iration générale ;

12" Aucune discorde, aucun trouble intérieur 
u’aiiront été enregistrés ;

13” La mer restera libre pour notre commerce 
et notre ravilaillem ent ;

14” Nous aurons détruit cinq «  Zeppelin » et 
prés de dix avions allemands. sans avoir perdu 
un seul dirigeable ni un seul avión frangais...

... Je m ’arréte.
Trés sincérement, ó natures trop impreasion- 

nables, u’aiiriez-vous pas traité d’illum iné le
bou prophéte qui vous eút parlé ainsi le 2 aoiU 
dernier > Je ne viens cependant < 
des vérités.

cependant que d’énumérer

.álors. plus de ue.ssimisme. hein ? N ’oubliez 
pas (|ue la  conílauce est une miipitínu.

F ierre Lafitte.

Parlons un peu
du prince de Wied

Ii serait parti pour la Roumanie
D'aprés une dépéche de Sofia, que pubUe le 

Roniaaul, de Bucarest, qui vient d’arriver ü, Paris, 
le prince de Wied aurait quitté Durazzo avec toute 
sa famille.

La Tnbune des Balkaus de Sofia déclare de son 
cóté que le vapeur roumain Priii -.ipesa-Maria est 
altcndu a Constantinople, oü i l  doit prendre h son 
bord le prince de Wied et toute sa famille pout 
les coiiduire en Bounmnie. (Agenco des Balkans.)

La situation est désastreuse en Albanie
Rome, 23 aoüt (Dépéche de ¡ Information). —  Le 

Mossagero dit que les nouvelles que Von reqoit 
officicllement d'.Albanic sont chaqué jou r plus 
graves.

Le ministre d’Albanie Mufid bey est arrívé á 
Home; il s’est rendu ausiitót á la Consulta et a con­
firm é que la situation en Albanie, surtout au point 
de vue économique, est désastreuse.
, Le Corriere d’Ilalia dit que le dépuié Colonna, á 
la siiHe des nouvelles publiées sur la situation á 
Vallona. a dcposé sur le bureau de la Chambre une 
demande d’interpcUation a l ’effei de savoir quelles 
mesures le gouvernement entend prendre en pré­
sence des menaces des nsurgés musulmans dans 
VAlbania méridionalc.

Lts (lécorations alltmandes et autricliieiiaes 
interdites en Russie

SAiNT-PÉTEHínouiui. 23 aoút. —  Un oukaso impérial 
interdit dan.» l’armée le port des décoratJons allemandes 
e; autrichienne.».

LA GRANDE BATAILLE
est engagée en Belgique
Elle durera vraisewblablement plusieurs jours.

Taudis que la grande bataille est engagée dans 
Ies plaiiies de Charleroi, le « cylindre á vapeur » 
russe, suivant l’expression du Times, roule sur les 
chemins de la Prusse oriéntale, refoulant devant 
lui les masses allemandes. Les armées du tsar ont 
remporté, aprés quatre Jours de combat, une im- 
Dortante victoire, qui leur a livré quatre villes 
Drussie.mes : Gumbinnen, Goldap, Lyck et Instcr- 
biu'g, á cent kilomélreo de Koenigsberg.

L ’offensive serbo est aussi décisive que l’offan- 
sive russe. La bataille de Tser-Chabalz « la plus 
grande des Balkans '>, a consommré la dércutc des 
Autrichiens, qui o.it perdu des régiments entiers, 
des canons, des mitrailleuses, et qui -uient en dé- 
fPOTile sur la rive gauche de la Drina.

Ce sont lá de rudcs coups portés á la Duplice ; et 
nous ne sommes qu’au début de oes hostilités 
■monsCrueuses. En Exlréme-Orient, le Japón esl, 
depuis hier matin, en état de guerre avec I A lle­
magne qui n'a pas répondu á son uHimatum. 
Tkís Allemands essaieront-ils de résisler á Kiao- 
Tcheou •? C’est peu vraisemblable, car la flotte 
Toujours esl-'il'q'úé'í éntfée éfrii^l5"Ííi? Í<ijí8íí* f̂i'tí 
provoquera pas de complicatioiis aux Etats-ünis, 
qui se sont déalarés satisíails des explications 
fournies á Washington.

Et nraintenaat, atlendons lo résu.ltal de la for­
midable rencontre sur les bords de la Sambre.

Les AHemands tentent une diversión sur Ja fron­
tiére lorraine ; ils ont occupé LunéviUe qui, ne 
J’ouhlions pas, est une ville ouverte ; mais ce n’est 
oas lá que se joue la pan-ie...

Nos troupes ont 
pris l’offensive

A  Nam ur, Ies AHemands font un grand  
effort contre les forts qui résistent énerg i- 
Quement. L E S  F O R T S  D E  L IE G E  T IE N ­
N E N T  TO U JO U R S .

L ’arm ée belge est tout entiére concentrée  
dans ie camp retranché d’Anvers, mais c’est 
sur la vaste ligne allant de M o n s  a la fron ­
tiére luxem bourgeoise que se ¡oue ía grosse  
partie.

N O S  T R O U P E S  O N T  P R IS  P A R T O U T  
L ’O F F E N S IV E  ; leur action se poursuit r é - 
guliérem ent, en íiaison avec Parm ée anglaise.

Nous trouvons en face de nous dans ce  
m ouvem ent offensif L A  P R E S Q U E  T O T A -  
L IT E  D E  L ’A R M E E  A L L E M A N D E  —  fo r ­
mations actives et form ations de réserve.

L e  terrain des opérations, surtout a notre  
droite, est boisé et diffícile.

IL  E S T  A  P R E S U M E R  Q U E  L A  B A -  
T A IL L E  D U R E R A  P L U S IE U R S  JO U R S .

L ’énorm e extensión du front et P im por- 
tance des effectifs engagés em pechent de sui­
vre  pas a pas tes m ouvem ents de cbacune de 
nos armées.

I I  convient, en effet, pour apprécier cette  
situation, (Pattendre un résultat quí serve  de 
conclusión a la prem iére pbase du combat.

S i Poa procédait autrem ent, on  fournirait 
a ¡a presse des données divergentes et  
contradictoires, puisgu’une telle bataille est  
nécessairem ent faite d"actions et de réactioas 
gui se succédent et sfenchaineat de fagon  
continué.

D ’aiileurs, des inform ations fournies au 
cours du com bat sur ¡a position m om entanée  
de nos arm ées risgueraient d’autre part de 
procurer a Pennem i des renseignem ents.

Le comniaRilant d’un fort belge 
se fait sauter

L e  fo rt de Chaudfontaine, á L iége, a éié le théátre 
d'un acte d 'hérohm e qui affirm e, une fois de plus, 
avec éclat la valeur de Varmée belge. Ce fo rt, qui 
commande la voie ferrée d’A ix -la -C hapel¡e  á L iége  
par yerviers el le tunnel de Chaudfontaine, était com -

mandé par le major Nam eche. I I  a été soumis paf 
les Allemands á an bombardement conlinuel extre- 
wemenl violent.  ̂ j

Lorsque le fo rt ne fut plus qu un monceau^ de de- 
combres el que le commandant jugea la résistance 
impossible, il barra le tunnel en 5 faisant entrer en 
coUision plusieurs locomotives el en mettant ensuita 
le feu aux fourneaux de mine.

Sa mission étail dés lors terminée. L e  comrruindanl 
Nam éche ne voulu l pas cependant que le drapeau 
allemand flo ltá t méme sur les ruines de son fort. I I  
mit le feu á ses poudres el se f it  sauter.

U n  tel acte d’héro'isme se passe de commenlatres.
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Les Etats-ünis protcgcnt Bruxelles
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YPRE.S, 'le 23 aoút. —  On assure que le ministro 
aniéricain qui accompagna le bourgmeslre lorsque 
celui-ci se porta á la rencontre des Allemands á 
leur entrée dans Bruxelles, informa le comman­
dant des forces germaniques que son gouverne-
  A „ U rt ,lrt O r>11-V O MilC Onil.Q .QO.
. M ex O VAI-'W A V. L e/..P A ..». .  .A X/ XJ — - V— — “  — — ,—I .- — — - — —

ment l’avait chargé de prendre BruxeWes sous sa 
protection et de s’assurer si l’on y observail les
■lois de la guerre.

LKb Aiiemanas nc sont pas á Gana
L o n d r e .», 23 aoüt. —  Le corrcspondant du Daily 

Chronicle, qui esl arrivé cette nuit á Folkeslone, 
venant d’0.»tende, lélégrapiiie que les Allemands 
ne sont ni á Gand, ni á Ostende. La derniére nou­
velle qu’ i'I a regue dit que l’avant-garde allemande 
est arrivée hier dans la vallée !e la Dendre ; ello 
.s’est avancée vers Alost, Erpe et Oordeghem.

Des cyclistes uhlans auraient occupé Watteren 
la nuit passée (flavas.)

Jaf
I

tun
fait
ten
Tcf.
Réf
ang

L
Wa
d’E,
ami
lu i
SI i
une

a i

Les Allemands ran^onnent 
et pillent Bruxelles

1

Oste n d e , 2 3 'aoút. —  Lo commandant du corps 
allemand de Bruxoíl'SS a fait afflober une procla- 
raalion, rédigée en frangais et en allemand, disant 
qu’il est obligé par les circonstances de réclamer 
des prestalions et demandant á la pi^pulation de 
s’y  conformer et de ne faire aucune agression 
contre les troupes, sinon il serait forcé de prendre 
les mesures Ies plus sévéres.

Les journaux de Bruxnlles disent que les A lle­
mands enlévent chaqué soir la recette faite dans 
la journée par les'tramways bruxeilois. (Uavas.)

La France et l ’Angleíerre 
font une avance

de 500 millions á la Belgique
En raison des nécessités auxquelles la Belgique 

doit faire face par suite de la guerre, la France et 
l’Angleterre ont décidé de lu i faire une avance de
500,000,000. Le gouvernement frangais et le gou- 
vemement britannique ont fa it connaitre au gou- 
vemement belge qu’en vertu de cette décision üs 
tenaient á sa disposition cette somme, chacun y 
contribuant pour moitié, soit 250 millions pour la 
part de ¡a France et autant pour celle de VAiwle- 
terre. ^
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Les Allememds voient partout 
des fremcs-tireurs

Ba l e . —  Les Basler Nachriehten publient l’avis 
suivant, émanant du préfet allemand de la Haute- 
Alsace :

Sur I’ordre da général commandant, si dea habitants 
d’une commune prennent part á un combat oontre nos 
troupes, non seulement ils seront fusillés, mais le 
bourgmestre le sera également, et la localité sera dé- 
raolie. Les troupes onl ordre de fusiller quiconque hé- 
berge un Frangais. L’accés des champa de bataille est 
séveremenl interdit et permis seulement aux personnes 
pourvues d’une autorisation du bourgmestre. (fuiconque 
pillera les cadavres sera fusilié.

Da raid des Allemands au Transvaal?
L o nd res , 23 aoút. —  On mande de J<rfianne&- 

burg qu’une forcé allemande aurait été repoussée 
á U p in ^ n , dans le Beohuanaland.

Les Allemar.ds projetteraimt un raid sur K im - 
berley et le Transvaal, mais la naturo désertique 
du pays rend cette enhrepriso bian hasardeuse.
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Le Japón en guerre 
contre i’Allemagne

—  — - —

Tokio, 23 aoüt.

Le Japón a déclaré la 
guerre á TAllemagne.

La réponse ne serait pas encore parvenue

C’esi á 2 h. 42 exactement (m idi au Japón) 
qu’expirait aujourd’hui le délai de l’ultimatum du 
Japón a VAUemagne tendant á faire abandonner 
Riao-Tchéou ou détruire les vaisseaux de guerre 
ttUemanüs en Extréme-Orient.

A la légation japonaise de Londres, on déelarait 
hier qu’aucune réponse n’était encore parvenue.

Les éludiants japonais ont quitté l’Allemagne au 
cours de la semaine derniére : ils retournent au 
Japón par l’Angleterre.

L ’attitude des Etats-Unis, au sujet de l ’ultima­
tum japonais, est nettement caractérisée par le 
fa it que le Japón ne cherche pas d’agrandissements 
territoriaux et qu’il a promis de restituer Kiao- 
Tchéou á la Chine, de respecter l’intégrité de la 
République chinoise, selon les termes de l ’alliance 
anglo-japonaise.

Le vicamte de Chinda, ambassadeur du Japori á 
Washington, a demandé h M. Dryan, secretaire 
d’Etat de l'Amérique, de transmettre á l’ambassade 
américaine un messagc pour le chargé d’affaires, 
lu i disant de quitter Berlin á 4 heures du malin, 
si á cette heure l’Allemagne n’avait pas envoyé 
une réponse á l ’ultimatum.

On s ’attend á Tokio 
á ce que les Japonais prennent 

immédiatement l’offensive
Pókin, 23 aoüt. —  L ’ultimatum japonais ex-

fiirant aujourd’hui, on attend d’heure en heure 
a nouvelle de Tokio annongant l'entrée eu 

action du Japón, dont le plan d’opérations con­
tre Kiao-Tcheou, tant sur terre que sur mer, 
est complétement prét. (O fficiel.)

Les Allemands 
expulsés de Mandchourie

PÉKiN, 23 aoút. —  Le Japón a ordonné au cónsul 
allemand de Moukden et aux Allemauds en Mand- 
ohourie de partir ininvédiatement sous peine d’ar- 
resLation.

Les ühinois sont persuadés que le Japón a l’in- 
tenlion d’oecuper la Mandchourie du Sud.

Un grand nombre de Japonais sont arrivés gra- 
duellemenl á Tsinan-Fu, avec l’ inlention de saisir 
le cliemin de fer allemand á Shanlung dés le com- 
menceiuenl des hostilités.

Un démcnti formel
au “Wolff Bureau”

 ---«o*   —
II n’y a pas de révolution au Canease

Sa in t - P é t e r s b o u r g , 23 ooüL —  L'Agence W olff 
a répandu á Tétranger des nouvelles suivaat les- 
auelles une róvoluUon aurait éclalé dans le Cau- 
oase e l aurait dégénéré en guerre inlestine ; les ré­
gimenls encore lidéles au gouvernemeul seraient 
aux prises avec les troupes ayant fait défeolion, el 
la populalion de la frontiére, en présence de c ^  
désordros sanglants, aurait demandé á la Turquie 
d’intervenir iwur rétahlir l’ordre.

Ces nouvelles, dit VAgence télégraphique de 
Saint-Pétersbourg, sont caiactéristiques des men- 
songes malveillanis et systémaliques par lesquels 
des agences alldmandes et autriohiennes oherchent 
k tromper l’opinion européenne sur la situation 
intérieure de > a Russie.

L ’Agence télégraphique de Smnt-Pétersbourg 
est autorisée á déelarer qu’un ordre parfait régne 
dans tout le Caucase, dont la populalion a donné 
des preuves nombreuses de loyalismc. Non seule- 
tnenf il est faux que les indigénes demandent pro­
tection á la Turquie, mais ils se présentent en si 
grand nombre pour conlracter des ngagements 
ivolontaires qu’on est obligé d’en refuser.

L ’Agence télégraphique ajoute que plusieurs 
tribus entiéres onl rócemmsnt sollicité du vice- 
roi du Caucase l’autorisation de combattre dans 
les rangs de l’arEjée russe.

Les Allemands 
á Lunéville

(Communiqués officiels)

Dans les Vosges, la situation générale nous a dé- 
iermme a ramener en arriére nos troupes du 
Donon et du col de Saales. Ces poinls n^avaienl 
plus, en effet, d imporlance, Ja n i donné que nous oc- 
cupons la hgne foriifiée  qui commence au C rand  
Couronne de N ancy. Lunéville a été occupé par 
Ies Allemands.

Un “ Zeppelin ” détruit
.,D° 8 a été ahallu sur la roule de 

C elle  a Badonviller. I I  venad de Slrasbourg.

üi\ bíplan allemand 
est exposé a Belfort

B e l t o r t , 23 aoút. —  Aux 22 canons avec leur 
malenel ejyosés actuellement ¿evanl la slatue
poHn'í. v Mercié, est venu s’ajouter
celle aprés-midi un biplan allemand pris au der­
nier combat de Cernay (U avas.)

A  Berlin, la foule

-  3

E d t t e r d a m , 23 aoút. —  On télégraphie de Ber­
lin aux journaux hollandais qu’une manifestation 
populaire importante aurait cu lieu á Berlin de­
vant le palais impérial, en raison de la crise éco­
nomique. La foule réclamait du pain et des vivres.

La Gazelte de Francfort déclaré que la crise 
économique en Allemagne commence á devenir 
trés grave. A Karlsruhe, le prix  du thé est monté 
de 30 á 46 marks. Le conseil municipal songe á 
fixe r le p rix  des denrées.

La ruse des Allemands ne sert á rien
B ei.fort, 23 aoüt. — Une des ruses dont les -\lle- 

mands se sont lou.lours servís pour tromper les troupes 
adverses esl I'emploi des soniieries de celles-ci. 11 en 
ful ainsi au plus fort des combáis livrés autour de 
Mulhouse. oü l'on entendlt toul k coup la sonuerie 
frangaise de ; Cessez le feu I Un de nos offleiers supé- 
rieurs, se rendant compte du subterfuge, flt sonner la 
ciiarge, ce qui sunena immédiatement du 'Cólé de. l’en- 
nemi une véritable débandade. (Uavas.)

Une interview de M. Delcassé
sur l’altitude de Tltalí

Ro m e , 23 aoút (Dépéche Havas). —  Le Corriere 
della Sera, de Milán, publie une interview de 
■M. Delcassé, anclen ministre des Affaires élran- 
géres, qui a déclaré nolarament que la iieulraülé 
de rita lie conlribuera á augmenter la ’ onflance de 
la France dans l’ issue de la kitle acluellemenl en­
gagée.

Quant ü la question de savoir si Tllalie a inté­
rél á resler neutre, c’est lá un probléme trés dé- 
licat et i'l n’apparlient pas á un étranger d’en in­
diquen la solution. Toutefois, M. Delcassé n'a pas 
caché que l’ Ilalie aurait avantage á sorlir éven- 
iuellement de sa neulralité.

üi\c série d’engagements 
au Maroc

T á n g e r , 23 aoüt (Dépéche Havas). —  Une série 
d’en/,agements a eu lieu daas la région des Za'ians.

1-efe autorités avaient élé averlies de la prépara- 
lion ü'un mouvement de contiugents Za'ian, Beni- 
M’Guild, Ohleuohs et monlagnacds, réunis par 
Moha ou Hamou et Al i Amaouch contre nos pos­
tes et colonnes mobMes protégeant les convois de 
ravilaillement pcmr Kenifra; elles prirent les dis- 
posilions nécessaires pour les chátier.

Une série d’attaques, méthodiquement exécu- 
tées par les forces fauatiques d’AIi Amaouch et 
de Moha ou Hamou, ont échoué complétement et 
ont étó l’occasion d’une sanglante legón, que leur 
onl infligée nos troupes et qui semlj-le devoir por­
ter ses fruits.

Les transports vont s’améliorer
La période des vingt premiers jours de la mobilUa- 

tion étant cióse, la liberté commerciale pourra malnte- 
nant s’exercer, grace k l’améiioralion des transports, et 
aux mesures prises par I’autorilé militaire, pour que la 
réquiiiwOíi, qui était la régle, deviennc rexoeplion.

La guerre russo-allemande

L e s  R usses 
en vah issen t 

la Prussc oriéntale
Sainl-PéfcrslHuirg, 23 aoüt. 

(Communiqué de rétat-major du généralissime) 
Les combáis des 17, 18, 19 ct 20 aoüt dans la 

russe oriéntale onl élé livrés avec un grand achar­
nement. L ’e.sprit des troupes est excellent.

Le front de combat s’étend sur 40 verstes les 
troupes russes ont occupé Goldap.

La retraite du vingtiéme corps allemand aux rn - 
virotis de Lyk ressemblait a une déroule.

Dans la réyion de Willcnbourg, les troupes en- 
nemies evacuent la frontiére. La populalion alle- 
mamle abandonne les vnlayes et fu it vers le nord. 
on - ffont autrichien, on ne sígnale jusqu’au 
20 aout aucune coUision sérieuse. Aux environs de 
Uerestetschka, les Russes ont chassé dans les mo­
ráis un escadron du 9' hussards et lu i ont fa it iir i-  
sonniers deux officiers el cent cinq soldats.

l.es trmipcs russes ont obligé un bataillon autri­
chien a évacuer la bourgade russe de Rasa.

Le  20 aoút, dans les environs de Gumbinen. Var­
i c e  allemande engagea dans un combat trois corps 
d armée^ qui tentérent d'envelopper l'aile droite 
iiisse. ( '  est de ce cóté que le combat atteiqnit son
fvliei cr ¡JS Ir téíXi, % fjf o '- w ,

n om b reu x  canons e t f ir e n t  de n om b reu x  p r is o n -  
niei'S.

L ’ennemi demanda un arrnistice pour enterrer 
ses morts ; cette demande fu l rejetée.

Le 21. la victoire couronna les efforts de l'armée 
russe ; les Allemands, qui ont subi des pertes énor- 
m.es, se replient, poursuivis par les troupes russes.

Les Russes á Insterbourg 
WiENA, 22 aoüt. (Dépéche Havas). —  On annoncé, 

de source autorisée, qu’aprés un nouveau combat, 
les troupes russes ont occupé Insterbourg.

Les Russes ont défait 
trois corps allemands
(Communiqué officiel)

L 'a rm ée russe a remporté de nouveaux succés im- 
porlants prés de Cumbinnen, sur la ligne Cumbinnen- 
C old a p -Lyck , á quaranle kilométres errviron de la 
frontiére.

E lle  a renversé Irpis corps allemands, capturé de 
nombreux canons, ainsi que du malériel roulant et 
fait quantité de prisonniers et s’est emparée de Goldap  
el de Lyck ,

Les atfoc.tés aüemantles
Les Russes ne furent pas mieux traités 

que les Frangais
Sa i n t - P é t e r s b o u r g , 23 aoüt. —  On communiqué 

de nouveaux détails sur les mauvais trailements 
qui ont été iníligés aux sujels russes lorsqu’ iis ont 
auitté le térritoire allemaud pour rentrer en Rus­
sie pai' la Suéde el la Finlande. Ceux qui ont prin- 
cipalemeni souffert sont c-cux qui furent d’abord 
dirigés sur la ville frontiére d'Eydtkuhnen, puis 
réexpédiés sur le Mecklembourg el l’íle de Rügen. 
L ’entassemenl des voyageurs était affreux; cer­
tains d’entre eux furent mis dans des wagons á 
bestiaux et ne regurent rien á íjoirj ni á manger. 
Les coups de poing e l les coups de crosse n’ont pas 
élé épargnés, méme aux dames, non plus que les 
menaces de mort. Plusieurs Russes ont dü faire 
de lougues marches i. pied eulre des liaies de sol­
dats armés et n’onl eu pour gíte r.ux étapes que des 
óeuries de porcs. Un grand nombre d’hommes, en­
tre dix-sept et cinquar.le ans, ont élé arrétés. Les 
maris ont élé arrathés á leurs femmes; les enfants, 
hrutalisés, laissés seuls aux statious, malgré les 
cris de leurs méres qu’on j oussait dans les wagons.

Parmi les personnes qui peuvent témoigner de 
ces horreurs on cite le ministre Casso, le comte 
Constantin Pahlen, sénateur, le prince Ourousof, 
le général barón Kaulbar?, le jnaleur Gassman, 
M. Scbreiber, niembre du conseil de l’Empire, le 
général Proscott, le ccmle Kaukiine, M. Piste Ikors.

II y  a queiques jours déjk, ¡a prinoesse Demidoff, 
femme du ministre de Russie a Alheñes, et la prin- 
cesso Orloff, se rendant toutes deux de Bade á 
Saint-Péters4)ourg par Copeidiague, avaient eu a 
se plaindre des mauvais prccédés dont elles avaient 
éte victimes de la part des aulorités allemandes. 
Malgré leur qualité on les avait fouillées el l’on 
«va it été jusqu’á examiner si leur coiffure ne ser- 
vait pas á cacher des docuinents.

■ il
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EXCELSIOR Lundi 24 aoúl 1914.

A RESISTANCE BELGE

L ’hérolque résistanee des Belges n’aura pas été vaine. En perm ettant aux a lliés de se concentrer sans étre génés, Ies troupes
du roi A lb ert ont adm irablem ent rem pli leur Jache.
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Lundi 24  aoút 1914, EXCELSIOR

Sous la mcnace des Japonais, les Allemands vont-ils évacuer Kiao-

On sait que ru ltin iatum  envoyé par le Japón k rA ilem ag iie  concerne l ’évacuation de Kiao-Tcheou. V o ic i quelques vues in té­
ressantes de Tsinjttau, la capitale de cette p rov in ce  ch inoise : on rem arquera notam m ent la vue dii port, d’une grande im portance 

com m ercia le pour l ’A llem agne, les casernes allem andes et une des rúes principales de la v ille , d’un aspect tout européen.

La mission militaire frangaise en Gréce vient de rentrer en France

u *

On sait que le général V illa re t et la mission m ilita ire  frangaise qu’ il d ir ige  en (iréce  viennent de ren trer en France, appelés 
par la m obilisation. M. Ven izélos leur a adressé ses rem erciem ents et ses fé lic ita tions. Cette photograpliie. prise quelques jours 

avant leur déoart, m ontre le  général et quelques o ffic iers  de la m ission assístant aux exercices de l’a r t ille r ie  grecque.

I

I

I
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EX CELSIOR Lundi 24 aoúl 1914.

Les Serbes poursuivent
les Autriehiens

   — -

Plusieurs régiments ont été anéantis.

Aprés la grande victoire d 'hier. ¡'armée serbe pour­
suit énergiquement l'ermemi qui n oppose aucune re- 
sistance et s'enfuit en toute hate. Les pertes des A u -  
trichiens sont considérables. ,

Plusieurs régiments ont été completement ansantis.
D 'aprés le récit d 'un o ffic ie r ennemi fait prison- 

nier, le commandant en chef de la 21® división d m- 
fanterie de landrvehr a élé lué dans le combat.

L ’ariillerie serbe a coulé, á Ogralina, neuf baleaux 
ennemis el huit chalands.

Les Autriehiens n’offrent plus 
aucune résistanee

Niscii, 22 aoül. —  La poursuile de l'armée autri- 
cliienue en (léroiile, par les Serbe";, se eonunue 
sur loul le fronl. Les Auliichieii.? nc lonl aucune 
UaUative de résistanee et ne cherchent qu a uiir 
au plus vite.

D'anrfiS les i rcmiers renseignements regus ici, 
Ies 91' 11' 22' el 28" rcgimenls d'infanlerie aulri- 
eliiens cnl ’été aanihilés. Le colonel du 28' ['égimenl
vnvi uo lu U1V1.M-U11 u uiiaiiLerif. '— ^

L ’arlillerie serbe a coulé, á Ogradina (Orsova), 
neur baleaux ennemis et huit chalands cliargés de 
ifoiqies.

Les Aulric.hiens. massés sur les boiris de la 
Drina, fonl dos ellorts désespérés pour re.gagner la 
rive aulriotiieivne.

600 prisonniers autriehiens a Nisch
Niscii, 22 aoúl. —  llier au soir est arrivé á Nisch 

un convoi de 000 prisonniers de guerre autri 
eliien.'i, dont 70 offlciers. Tous ces soldáis étaient 
TIongi'üis.

Uno foule énorme onip'iissait les rúes de ;a ville, 
el la i»oliee, aidée des soldats d’csoorte, cul toutes 
les peines du monde é protéger les prisonniers 
e,ontre la fureur des kabitaiiLs qui, exa.spérés par 
les atracilés commises par l’a.'méo autrichienne 

en .Serbio, voulaieiil les lynoher. {Agencc des Bal- 
Uans.)

Un monilor a u tric iii^ n jo ü ls  so r le D 'n u b e
N is c h , 22 aoúl. —  On télégraphie de Heigrade 

qi’ hier entre Orchava et Baziach, un monitor au- 
Irichien a heurté une mine et a sauté. Tout son 
óquipage a élé noyé {Agence des Balkans.)

(Le gouvernement .serbe avait été informé, il y 
a quelques Jours, que les autorilés mililai es au- 
Iricliienncs avaienl fa il posar un cerlain nombre 
de rnines ou plus exacUnient de loiril'les íloUantos 
dans le Danube. C’est uno de oes mines qui ; causé 
Ja porte du monitor.)

Le récit de la victoire 
Seriies á Tzer

Niscu, 20 aoúl, 7 h., soir. —  Les combáis engagés 
deouis quatre jours par les troupes serbes sur le 
froiil de Loznitza á Lechnistza, dans le but de re­
teñir raltention de rennemi et de masq’ er un 
vasto mouvement enveloppant du gros de farmée, 
se sont terminés aujourd’hui, 4 la suite de l’occu- 
oalion de la monlagne du Tzer, oü s’élait solide- 
menl relranchée l’aile gauche autrichienne, el des 
im¡K)iT:iiites [lositions qu’occnpail rennemi devant 
Vaüo gauche serbe, par une éclatante victoire de 
l’année serbe qui a réussi, par la rapidité e l la dé­
cision foudroyantes de sa mancEoivre, 4 prendre les 
Autric’.i.ens.comme dans un lilet, el cela malgré la 
dispi’opoitión des forces. (Les Autriehiens dispo- 
saient, en elfet, de 180.000 liommes et d’un nom­
bre jiroitorlionnel de bouclies 4 feu, contre environ 
lt’0.000 iserbes.)

Li s Autriehiens onl subi une dófaile écrasanle.
Leurs corps, déoimés et disloqué.-, fuient dans 

un afTreiix désordre ver.s les ponts sur la Drina, 
mais les colonnes en déroute, oü toutes les armes 
.sonl confondues, sonl serrées de prés par l'armée 
seii.ie. Jonl les balleries commencenl 4 détruire 
les ponls de baleaux lances par les Autriehiens sur 
la Drina, oü un furieux duél d’artillerie s’est en- 
gagé.

Les pertes subies par les Autriehiens ont énor- 
mes. Eiles ne doivent pas ñire inféricures 4 30.000 
■tués ou blessés. Des milliers d’offlc-iers él de sol­

dats ont été faits prisonniers. Des bataillons en­
tiers, voyanl leur relraite coupée, se sonl rendus 
sans combatiré. . „ ,

Les troupes serbes se sonl emparees, sur le 
champ de bataille. de quaranle canons, donl le 
plus grand nombre sonl des obusiers. I lusieurs 
balleries ont élé également prises pendanl la fuile 
des Autriehiens, ainsi qu’un grand nombre de mi- 
Irailleiises el des milliers de chevaux. Dans leui 
déroule, les Autriehiens onl abaudonné sur le 
champ de balaille tous leurs hOpitaux el boulan- 
geries de campagne, avec leur maleriel el leur 
personnel au complet, et jusqu’á uno musique
militaire.    „„  i,̂

Des régimenls entiers ont ele aneanlis par le
feu de l’artillerie scrbe. ,

La victoire serbe de Tzer esl cerlainement, par 
le total des elTecLifs engagés el par los pertes 
subies par le vaiucu, la plus grande balaille qui 
ail jamais été livróe dans les Balkans.

Les derniéres dépéches regues ici de 1 etal-ma-; 
jor laissent prévoir que la nouvelle balailte qui 
'zíima’ 'u%'¿i,i„/ui„r.{i.jiüimt5nl sur Jes bords de ]a 
grandes proportions, le desastre que viennent de 
subir les armes autriclüennes. [Agence des Bal­
kans.)

Tes réservislES Allemands et russes
en Bulgarie

 —   -------

Bua.AJtEST, 23 aoüt. —  Le Boniamil publie une 
dépéche de Sofía, en date <lu 8 aoúl, afflrmanl que 
le gouveruemeiil bulgare a décidé que tous les ré- 
servisles austro-hongrois et allemands, qui retour- 
nenl dans leur pays deviont élre considérés comme 
des mobilisés bulgares et ne payer, en oonséquen- 
ce, que dem i-tarif sur les chemins de fer bulares.

Oette décision . provoque une grande impres­
sion dans les cereics diplomatiques, d’aulant plus 
que les réservisfcc; des armées russe et frangaise 
ne bénéficienl d’aucunu réduclion sur les chemins 
de fer bulgares. {Agence des Balkans.)

Les p re sse s  allem an des et autricliíenfles
D’aprés la Gazette de Francfort, le barón de 

Sebeen, ancien ambassadeur d’Allemagne 4 Paris, 
a été chargé de la légalion de Pru.sse 4 Munion, 
en rabsence du titulaire, M. de Treuller, qui a été 
appelé au quartier général de l’empereur.

La Gazette de Francfort a remplacé ses violen­
tes diatrifaes liabiluelles sur la légion étrangére 
par des articles non moins violents sur les pró- 
lenüus francs-lireurs frangais.

D’aprés la Gazette de Cologne, l’opinion publi­
que allemande a été trés impressionnée par l’ul- 
timatum japonais.

Le Beichspost et tous les autres journaux au- 
Irichiens el hongrois font un appel 4 la popula- 
tion pour l’ invilei' 4 boycolter les produits anglais 
et frangais.

La Gazette générale de lAllemagne du Nord a 
publié un article, reproduit par les Muenchener 
Neueste Nachrichten, dont l’auteur est le direc- 
teur de la Deutsche Bank, M. HelUerich. Cel ar- 
ticie, tend 4 dómontrer que la situalion flnanciére 
de rAllemagne est infinimenl supérieure 4 celle 
des autres pays, que les Bourses allemandes ont' 
fouclionné plus longtemps que les autres et que la 
baisse des fonds y  a été moins con.idérable.

Les territoriattx sont trop nombreux
Be nombreux inilitaires appartenant 4 la derniére 

classc destinée á íormer les dépóls des régiments terri- 
toriaux se sont émus d’avoir été renvoyés provisoire- 
nient dans leurs foyers.

Ce renvoi n’est que momentané. II est basé sur les 
considérations ci-aprés ;

1“ -Aueuri réserviste ou territorial n’a manqué de re­
joindre son corps. Les hommes do complément qui ont 
rejoint leurs corps ont dono élé si nombreux que les 
dépóts se sont trouvós reoevoir plus d’bommes qu’ils 
n’en avaient besoin.

2 ' Dans ces conditions, il était avantageux de laissro 
dans leurs foyers les hommes en excédent : lis pou- 
vaienl s’y rendre útiles pour la moisson notamment, 
Cetle mesure ne présenlait aucun Inoonvénient, leur 
emploi n’élant prévu que pour une date encore éloi- 
gnée de plusieurs semaines.

Le  gouvernement a dono décidé de surseotr 4 l ’appel 
de la classe susvisée, qui ne doit chercher d’autre 
niotíf au retard de deux ou trois semaines de sa convo- 
catkjn que dans la patriotique ardeur que ses plus 
jeunes camarades onl mise i  rejoindre les drapeaux.

La versión allemande 
des affaires Jle Liége
La Gazette de Lausanne du 19 aoül publie la Ira- 

duclion de l’ordre du jour de l’élal-major alle­
mand srur les opéralions qvi onl eu Li-óge pour 
obiet.

Voici ce document do;, il esl inutile de faire re- 
marquer lu grossiére inexaclitude ;

Herlin, 18 aoül.

Le mysltre de Liége peut étre dévoilé.
La nouvelle nous élail parvenue qu’avanl la declara-- 

tion de guerre des offlciers frangais et peut-Olre aussi 
des troupes avaienl élé envoyés 4 Liége pour instruiré 
les troupes belges dans le service des forts.

.\vanl l’ouveríure des hoslilités, il n’y avail rien 4 dire 
4 cela. Mais, dés l ’ouverlure des hostilités, cela consti- 
tuait une violation de la neutralilé de la pai't de la 
France et de la Belgique. Nous devions agir rapidenienl.

Des régiments non mobilisés furent jetés sur la fron­
tiére ct mis en marche sur Liége. Six f a i b l e s  bngades 
de paix, avec un peu de cavalerie et d’artillerie prirent 
Liége. Aprés cela, elles furent mobilisées sur place et 
regurcnt. comme premier renfort, leurs propres rtser- 
vistes. Deux autres régiments purent leur élre envoyés 
ensuite.

•La mobilisation vient d ’élre aehevée.
Nos adversaires ont signalé devant Liége 120.000 A l­

lemands qui ii’auraienl pas pu opérer leur marche en 
avant du fait de difAoiillés d’approvisionnement. La 
pause a eu uu autre motif.

La marche en avant des .Mlemands ne commcncc 
que mainlenant. Les adversaires pourront se convaincre 
que les armées allemandes vont 4 l ’ennemi bien nour-

" ' ‘^ ’énipcreur^’a tenu sa parole de ne plus consacrer 4 
•la pri.se des forts de Liége une goiitte de sang allemand 
■de plus. L ’ennemi ne connaissait pas nos puissants 
moyens d’attaque et se croyait 4 l ’abri ■dans les forts. 
•Mais déj4 les calibres les plus légers de nolre artillerie 
lourde ont obligé chacun des forts battus par nous 4 se 
rendre, aprés un court bombardement. Les débris encore 
vivanls des garnisons ont ainsi  ̂pu sauver leur vie.

■Mais les forts que nos .grosses piéces ont pris sous 
leur feu ont été en trés peu de temps transformés .en 
las de décombres sous le.squels les garnisons ont élé én- 
sevelies.

Maintenant, on s'oceupe 4 déblayer les forts et on 
les organise 4 nouveau pour la défense.

La forteresse de Liége ne servirá plus aux plans pré- 
parés par nos adversaires, mais sera dorénavant un 
point <rappui pour Farmée allemande.

Le quartier-matíre général, 
VoN Steis.

Le Temps fa it suivre ce document des réílexions 
suivantes :

Nous ne reléverons pas le mensonge qui accuse la 
Belgique tl’avoir admis des offlciers frangais dans la 
place de Liége avant la déclaration de guerre. Cela en 
fait un de plus. Mais certains passages de ee document 
mérilenl d ’élre soulignés.

tiñe premiére réflexion. L ’état-major allemand avoue 
que Liége a été attaquée par des régiments qui n’avaient 
pas encore regu leurs réservistes el dont la  mobilisation 
a été faite 4 Liége méme, aprés Fenlrée en campagne. 
Cet aveu conflrme offlciellenient ce que de nomnreux 
renseignements avaient déjá indiqué : c’est que les 
Alleniand.s, croyanl exécuter une sorte de proiiienade 
militaire oü toutes les résislanoes seraient aunulées par 
la rapidité foiidroyante de l ’attaque, avaient résolu de 
mobiliser en niarchant et avaient donné 4 leurs réser­
vistes des ordres pour rejoindre leurs corps sur des 
points des territoires qu’ils convptaient envahir. Ce calcul 
a été déjoué par Fhérorsme des Belges. II s’ensuit que 
l ’état-inajor allemand a dü se trouver dans la nécessité 
de modifler au moins en grande partie ses ordres do 
mobilisation.

Autre aveu. C’est l ’empéreur qui a fait cesser les alta- 
ques de vive forcé contre Ies forts de Liége. La Gazette 
de Lausanne remarque 4 ce sujet : « II faut bien que 
le fol assaut des forts de Liége par de Finfanterie non 
appuyée d’artillerie lourde ait coüté beaucoup de vies 
d’hommes, puisque Fenipereur Guillaume est intervenu 
personnellemenl pour interdlre que d ’aussi folies aven­
tures fussont renouvelées. »

L ’ordre du jour allemand parle des forts de Liége 
comme s’ils étaient pris el comme si Farmée allemande 
était déj4 en train de les réparer. On sait que des nou­
velles belges assurent au contraire qu’ils résistent tou­
jours. La  Gazette de Lausanne fait observer qu’en tout 
cas, 4 la date du 18. les affirmations de Fetat-major 
allemand n’étaient certainement pas exactes, puisqu’úne 
dépéche allemande. envoyée aux journaux suiases, an­
nongait que le fort de Pontisse avait été canonné dans 
la journee du 17.

l e s  t é lé p m i n e s  a d re ssé s  aiix m ilitaires
En raison de la moblUté des troupes, il est impossl- 

ble de faire parvenir aux militaires de tous grades 
les télégrammes qui leur sont destinés, lorsque ces télé- 
grammes ne portant pas comme destination celle qui est 
indiquée dans le tableau afflché dans les mairies et les 
bureaux de poste et qui fait connaltre la premiére 
destination 4 donner 4 la correspondance póstale adres­
sée aux militaires. Les télégrammes dont Fadresse est 
libellée comme II -vient d ’étre dit sonl acherainés télé- 
graphiquement sur eette premiére destination, et, de 14, 
par poste sur le lieu oü est réellement le destinataire. 
Les bureaux télégraphiques doivent refuser les télé­
grammes destinés 4 des militaires dont Fadresse ne se­
rait pas rédigée conformément aux indicatlons du ta­
bleau susvisé.
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Lundi 24  aoül 1914.

La guerre sur mer
■ '  ----yo*-------

La mer du Nord
parsemée de mines 
par les Allemands

^N D H Es, 23 aoüt. —  O ff ic ie l. —  L ’Amirauté ap­
e l l e  1 attentioii des puissances neutres sur les 
dangers que présente la traversée de la mer du 
Nord, les Allemands continuant á parsemer de 
mines les routes commerciales ordinaires.

Ces mines, semées au hasai-d, ne sont pas con­
formes aux stipuiations de la convention de 
La Haye, eWes ne deviennent pas inoffenstves aprés 
un certain nombre d’heures ; elles ne sont pas se- 
■mées selon un plan miliuiire déterminé ou en vue 
d’une opération distincte contre une flotte com- 
battante, mais semblent, au contraire, distribuées 
comme pour atteindre les navires de guerre ou de 
commerce anglais.

Paz- suite de ces procédés. Jes navires neutres 
de n’imporle quetle destination sont exposés aux 
plus grands dangers. Deux navires danois ont étó 
détruits dans la mer du Nord au cours de ces der­
niéres vingt-quatre heures á une dislance c-onsi- 
dérable des cótes britanniques.

On annoncé aussi que deux navires hollandais 
venant des ports suédois ont été détruits hier par 
des mines allemandes dans le gqlfe de Finlande.

Dans ces circonstances, l’Amirautó désire sou- 
ligner rímportance qu’il y a pour les vaisseaux 
neutres, aussi bien que pour les vaisseaux britan­
niques, á faire escale aans a mci. uu ituíu oim 
d’apprendre les routes que l’Amirauté a fait ba- 
laver et sur lesqueUes ces dangers sont diminués 
autant que possimle.

L ’Amirauté, tout en se réservant Ja pleine li­
berté de représaílles contre celto méthode nouvelle 
de guerre, annoncé que, jusqu’ ici, elle n’a pas fait 
ooser de mines et qu’elle s’efforce de garder 
routes maritimes ouvertes 'pour le commeroe pa¡- 
sible (Havas). _______

Deux vapeurs danois coulés 
par des mines allemandes

L o nd r es , 23 aoút. —  Officiel. —  Le vapeur da­
nois Maryland ayant heurté, vendredi soir, une 
mine, a sombré peu aprés.

Un autre vapeur, également danois, le Broberg, 
Qui se trouvait non loin du thédtre de l’accident, 
mit á la mer deux chalou¡.es, mais ces embarca- 
tions ne trouvérent aucune trace de l’équipage du 
Maryland.

Le Broberg resta á l’ancre toute la nuit, puis il 
recommenga ses recherches. A 5 heures du ma­
tin. i l  heurta lui-m ém c une mine et a son tour 
sombra. Tout son équipage fu t sauvé, a l’exception 
d’un mécanicien et ü  vient d’arriver ú Lowestoft.

Les deux accidents se sont produits á 35 míues 
de la terre, sur la principale des rotites suivies par 
les navires marchands.

—  EXCELSIOR  —  ■

La navigation allemande 
dans une fácheuse situation

(Communiqué officiel)
Une dépéche de Londres résume ainsi Télat actuel 

du commerce maritime allemand et la situation des 
flolles auslro-allemandes.

L e  commerce marilirne allemand a été réduil a 
l'inaction par les opérations des croiseurs anglais dans 
les différentes parties du monde.

L a  flo lte  allemande est incapable d’intervenir ou 
de le protéger á cause de la présence de la flo lte  prin­
cipale anglaise qui croise au grand eomplet el em piche  
toute intervention avec les croiseurs.

D é já  7 0 /0  du lormage total allemand est entre 
les mains de l ’A ngle terre ; 20  0 /0  s’abrile dans les 
poris neutres et le reste se trouve dans les porls atle¡ 
mands sans pouvoir se déplacer ou cherche á se met­
tre á rabri. n •

L a  navigation anglaise, sauf 1 0 /0  qui se trouvait 
dans les Ports allemands á la déclaration de guerre, 
poursuit activemeni son travail sur toutes les grandes 
routes commerciales.

L ’escadre allemande en Chme a eíe paralysee par 
la poursuite corulante de Fescadre anglaise iT E x ­
tréme-Orient.

L ’escadre autrichierme s est rettree au fond de 
FAdriatique, en présence de a flotte  anglo-fremcaise, 
qui lui est si supérieure qu’e le  peut en voyé  de forts  
déiachemenis dans toutes les parties de la M éd iterra - 
née et dans les mers vois'aies ou leur présence peut étre 
nécessaire.

Mort du Président du Conseil de TEmpíre russe
SAiNT-PÉTEBSBOüno, 23 aoüt. —  De président du 

Conseil de PEmpire, Akhnolf, vient de mourir. {llavas.'i

L A  M O R T ^ E  P I E  X

Le Conclave
nc se réunírait pas 
avant le 5 septembre

Ro m e , 23 aoút. —  Le Messaggero dit pouvoir as­
surer, contrairement á rasserlion de certains jour­
naux, disant que le Conclave se réunirait ie 31 
aoút, que la date du Conclave n’a pas encore été 
ílxée par le Sacré-Collége. II est probable que le 
Conclave ne se réunira que le 5 septembre, la plu­
part des cardinaux étrangers no pouvant arriver 
á Rome avant cette date. (Havas.)

L ’en se v e lis s em en t

Rome , 23 aoüt. —  Le chapitre de Saint-Pierre, 
aocompagné des chantres de la chapelle Giulia, 
s’est rendu á la ohapelle du Saint-Sacremenl de la 
basilique de Saint-Pierre pour prendre le corps 
de Pie X : une premiére absoule fut donnée par le 
vice-géranl, .Mgr Coppelelli.

Pilis, six portezu's, en capes noires, ont trans­
porté le coiqis dans la chapelle du chmur oü 
étaient préparés un triple cercueil e l une table re- 
oouverte do damas rouge.

Dans la ohapelle du chceur s’étaient réunis 
viiigt-deux cai'dinaux et lo corps diplomatique 
prés du Saint-Siége. Les gardes nobles faisaient ’o 
sei'vice d’honneur.

k™, “ í'rivé á 6 b. 20 a . a chapelle du
Le corps fut dóposé sur la table, au milieu d’une 

vive émolion. .\prés l’absoule, les porteurs ont re­
couvert le corps d’un drap de damas rouge et l’ont 
déposé dans un premier cercueil de bois de pin. 
Le chaucelier du chapitre a lu l’acte de consigna- 
tion du corps de Pie X, et Mgr Galli a prononcé 
l’oraison fúnebre du pontife. Le vics-prófet du pa­
lais a couvert le visage du pape d’un voile blanc 
et le vice-préfet des eérémonies d’un autre voile. 
On a (iéposé dans 1 cercueil Pacte de consignation 

•et trois bourses contenant des médailles frappées 
sous le pontifical de Pie X.

A 6 fi. 50, le couverele du premier ce."cueil a 
été fermé; la garde noble et la garde d’honneur 
palatine ont rendí les houneurs.

Le cardinal Della Volpe, camerlingue, le car­
dinal Merry del Val, comme aichiprétre de la ba­
silique, el Mgr Kanuzzi Bianclii, majordome, ónt 
apposé leurs sceaux sur le couverele.

A 7 h. 30, on a fermé aussi le couverele du cer­
cueil eu giétal, et oelui du troisiéme en bois 
d’orme.

Le oortége s’est formé de nouveau et le cercueil, 
escorié par les gardes nobles, a été placé sur un
E e l i t  ch ar que les san-p ielrin i, su i'veillants de la 

asilique, ont amené jusqu 'á l’autel d it de la Con- 
fessioii, d’oü la b ié re  fu t descendue dans les sou- 
terrains. Les Cíu-dinaux se sont retires  alors, tandis 
que le géran t donnait une nouvelle  absoute, puis 
les san -p ie tr in i on l déposé le cercueil dans le tom - 
beau p ro v iso ire  qui ava it été préparé.

La cérémonie étail terminée á 8 heures 10; ©lie 
avait ©u lieu devant uu millier d’invités.

La basilique était éclairée á l’électricité.

Les prisonniers allemands
A vranch es , 23 aoúl (Dépéche particuliére d’ *« Ex- 

celsior » ) .  —  Un train contenant 450 .Xllemands, dont 
200 militaires et 250 indésirables, est passé ce soir, a 
5 heures, en gare d’.Vvranches, se dhigeant sur Uinan, 
d'oú Us vont élre évacués sur le camp de Goetquidan.

L’ne foule énorme se pressait aux abords de ia gare. 
Les prisonniers étaient gardés par Pinfanterie de ma­
rine. Dix sous-offloiers aliemands élaient parmi les pri­
sonniers. L ’un d’eux, parlant trés bien le francais, a 
déclaré qu’ils élaient bien traités.

A  P e rp ig n a n
PERPIG.VAN, 23 aoút. —  Cet aprés-midi, k 2 heures, 

125 prisonniers allemands, dont quelques-uns blessés, et 
parmi lesquels se trouvaienl de nombreux sous-ofllcicrs, 
sont arrivés k Perpignan. lis ont élé conduits.au fort.

I es prisonniers ne cachenl pas qu’ils onl beaucoup 
souffert de la faim. Ils disent qu’ils ont été trompés par 
leurs ofüciers qui leur déclaraient que le gros de l ’ar- 
oiée allem.andc assiégeait Paris. (/lavas.)

L a  m o rgu e  des o f f ic ie rs
Belfo rt , 23 aoüt. —  Un important convoi de prison­

niers allemands est arrivé de .Mulhouse et a étó d irig í 
par Besangon sur le Centre. Les officiers allemands 
font loujours preuve de la méme morgue et s’obstinent 
k ne pas vouloir monter dans les wagóns oü sont leurs 
hommes. (Batas.)

Carranza veut la paix au Mexíque
México, 23 aoüt. —  Le bruit courl que le général 

Carranza va faire des remaniements dans le ministére 
k la suite de son installation k .México, afln d'établir son 
gouvernement sur une base d’union entre lous les partís 
et de consUtuer ainsi une garantie de paix et d’eiileute 
Dermettant de rallier lee éKmcnts Uissidenls.

Le Carnet de la SoUdarité
 » -    _

L E S  R A P A T R IE M E N T S

pour y prei^'re tOT^-reMei^i^m^n^te ulites'sür te?jo®ure

L ’A S S IS T A N C E  P A R  LE  T R A V A IL
L (Kuvre de l'Assistanee par le travail du neuvi&ni»

Paris G- BerrA^déDute de
m^r.4- deux fois par jour, á partir de demain

• "»  “ " í ™ "
auprés des personnes

vétements ’nrnv¡s^«n en nature.etenienib, provisions, etc., seront reciis nvf'o u ninc
grande reconnaissanee. Adresser touL la 
Sanoe k M. G. Berry. député, 2o" rué Cadet.

P O U R  LE S  F E M M E S  S A N S  R E S S O U R C E S
cantillo gratuita

pour les femmes sans ressouroes et eu cliCmage de-
Mndent si 1 on peut meltre k leur dUposition un ’locál
M^finn seiziéme arrondisscmenl (Chaillot-
de ^ Weiiler, 12, rúa■Cíe Saigon, de 9 heures á 11 heures.

L A  F R A T E R N IT E  D E S  A R T IS T E S
â mobUisalion, le burea» 

dessinaleurs humoristcs s’est réuni 
poui convenir des mesures k prendre pour venir en 

M *’ unioristes parlis sur la frontiére. 
forain, .Maurice Neumonl, Georges Bedon, Sle¡nlen 

‘ Truchet —  d’accord avec Willette, i.ouis 
li Bermann^aul, Jean Veber, Ibels, qui, retenus 

hors París, n avaient pu assisler k la réunion —  ont nris
l/)’¿liVliA2l‘Vsí2f pvtrroir - _______   1_  _
aux familles de nos braves humoristes. Une lettre a 
alors été adi’essée au ministre des Finances, alln d’ob- 
tenir l’aiitorisalion de pouvoir disposer des fonds de la 
cal.sse de secours de la Société des dessin.itcurs huino- 
ristes, déposés au Comptoir d'Escompte, au fur el k 
mesure des secours k donner.

Les nombreux araateurs et amis des humorisles, qui, 
dans les graves circonstances que nous Iraversons. au­
raient k coeur de leur témoigner leur synipalliie en leur 
venant en aide, peuvent s’adresser au secréUrial géné­
ral de la Société des dessinaleurs humoristes, 1, jilace 
du Galvalre (18* arr.).

Un gloricux fait d’armes
Les journaux de .Nancy onl relaté le brillani épisod# 

dont .M. Perrin de Brichambaut a élé le héros.
Dans une esearinouchc d’avant-garde du 4' cliasseura 

k pied, oü il est sous-offlcier de réserve, il fut appré- 
hendé par une douzaine de uhlans. jeté pai' Ierre et 
froidement visé au cceur par un officier. II se débatlit, 
la baile dévia et lui brisa l ’épaule. Les -Ulematids le 
crurenl mort et s’enfuirent.

Le jeime biessé, n’écoulant que son courage. saisit 
son revolver, flt feu plusieurs fois et fu l assez heureux 
pour abatiré deux officiers allemands. Les uhlans pri­
rent aussitót la fuite.

M. Perrin de Brichambaut .s’empara de leurs coiffures 
et parvint k se traíner jusqu’k son campement, oü II fut 
ehaudement félicité.

Ce n’est pas, ainsi que l’indiquent le.s journaux da 
Nancy, dans son chAtean d’Art-sur-.Meurllie, dont 11 est 
le maire, que M. Perrin de Brichambaut esl soigné, mais 
bien k l’hópital militaire de .Nancy.

Ajoutons que .M. Perrin de Brichambaut est le gendre 
et l’un des associés de M. Henri Bsders, le grand indus- 
íriel si connu.

Félicitations á M. H ennion
La Ligue nationale conlre l’alcoolisme vient d ’exprk 

mer aa profonde reconnaissanee au préfet de pólice 
pour avoir, d’accord avec Fautorité militaire, prescrit 
les mesures suivantes :

1“ Fermeture des débils k 8 heures du soir ;
2“ Prohibition des appareils auloinaliques k jetons 

de consommalion ;
3" Interdietion de la vente de l ’absinlhe.

Sur les CliemiDS de fer d’Orléans
L ’ a m é lio ra t io n  du s e rv ic e  
des tra iu s  de b a n lieu e

Dans le but de donner aux voyageurs h.abitanl la 
banlieue de Paris de nouvelles facililés, la Compagnie 
d'Orléans mettra en marche, k partir d’aujourd hui 
24 courant. aux heures les plus favorables du malin et 
du soir, de i.ouveaux trains d’ rects et ómnibus entre 
Paris-qu-ai d’Orsay, juvisy, Brétigny, Dourdan el Etam- 
pes d’une port, Pains-Luxembourg, Bourg-la-Roine, 
Seeaux-Robin.son et .Massy-Palaisean, d’au’ re part.

Pour Fhoraire détaillé de oes trains, eonsultei- Faffl- 
che qui sera apposée dans les gares et slations.

.W IS AL’ PUBÍ.IC. —  A partir d’aujo ird ’hui lundi, 
le bureau de la villc, de la rué de l'Echiquier. sera mi- 
vert pour la réception des marchandises exportées par 
les ports du réseau de FBlat.

 Un jouroal du malin a représenté comme embu,=-
qués les agents du service du oontentieux des divers 
réseaux de cJierains de fer. Cette assertion est complé- 
temenl crronée ; les agents de ce service s'-nt mobilisa- 
bles et la plupart d’entre eux ont déjk rejoint leur poste.

Le gérant ; V íc to r  Laü vergn a t.

i;

»

t'l

Imprimerie, 19, rué Cadet. Paris. —  G. Marty.

Ayuntamiento de Madrid
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